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Mesdames, Messieurs, cher.e.s habitant.e.s 

de Vire Normandie, Le troisième numé-

ro du bulletin municipal, d’automne, 

paraît à Vire Normandie. C’est la reprise 

pour la majorité d’entre vous, je souhaite 

qu’elle se déroule de la meilleure des ma-

nières, malgré les incertitudes sanitaires 

qui pèsent toujours sur notre quotidien. 

Cependant, les occasions de nous réjouir 

ne manquent pas. De nombreuses mani-

festations se dérouleront, tels les Équidays 

en octobre ou les Boréales en novembre et 

à notre échelle locale, Festivire, la fête des 

sports et des associations le 4 septembre. 

Celle-ci revient une nouvelle fois vous 

montrer tout le dynamisme et l’anima-

tion de notre territoire. Dans cette nou-

velle édition du journal municipal, vous 

trouverez également une information qui 

donnera du rythme dès la rentrée de vos 

enfants : les temps d’activités périscolaires.  

Organisés par les services de la Mairie, ils 

ont été repensés, en collaboration avec 

de nombreux partenaires éducatifs et as-

sociatifs. L’apprentissage et l’éducation 

sont des enjeux majeurs, qu’il nous sem-

blait primordial de valoriser. Profitez de 

cet automne qui s’annonce vivant à Vire 

Normandie, et levez les yeux pour admirer 

l’architecture… Vous pourrez sans doute 

contribuer à alimenter la plateforme Ma 

ville, Mon patrimoine, et ainsi participer 

au rayonnement de notre commune.

Bonne lecture.

Marc Andreu Sabater,  

Maire de Vire Normandie
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L’agenda de la rentrée 

18-29 novembre : 

Les Boréales

Après avoir été reportée, la 29e édition 

du festival des Boréales se tiendra du 18 

au 28 novembre. Premier promoteur de 

la culture nordique en Europe, cet évé-

nement invite depuis 1992 des auteurs 

nordiques. Les Boréales sont également 

l’occasion d’assister à de nombreuses 

représentations d’autres formes d’art 

comme des projections de films ou des 

pièces de théâtre. À cette occasion, la Mé-

diathèque de Vire Normandie recevra le 

romancier danois Jóanes Nielsen le 19 

novembre.

L’animation est ouverte à toutes et tous, 

à partir de 4 ans. Séance de 45 min. envi-

ron. Entrée libre dans la limite des places 

disponibles. Goûter offert (selon l’évolu-

tion des protocoles sanitaires).

24-25 octobre : 

Les Équidays

Organisés par le Département, du sa-

medi 23 au 28 octobre, les Équidays 

sont une célébration itinérante de la fi-

lière équestre normande. Après quelques 

courses de trot et une exposition du 

photographe Christian Malon à l’hippo-

drome le 24 octobre, Vire Normandie ac-

cueillera le village Équidays le 25 octobre. 

De nombreuses animations rythmeront 

toute la journée (voir Focus en page 5).

Le campus connecté de l’intercom de la Vire au Noireau

aux études en distanciel et elles donnent 

accès à la même qualité d’enseignements 

qu’un parcours classique. Les étudiants 

sont en relation avec l’équipe enseignante 

pour les questions techniques et métho-

dologiques, ont des échéances à respecter 

pour le rendu de devoirs et de dossiers, et 

selon les formations ils doivent faire un 

ou plusieurs stages.

Le campus connecté de la Vire au Noi-

reau est hébergé au sein de l’IUT de Vire 

Normandie, l’université de Caen étant 

partenaire du projet. Le campus connec-

té est ainsi intégré à un environnement 

Un campus connecté est un lieu labellisé par le Ministère de l’Enseignement supérieur, de la 

Recherche et de l’Innovation. Il en existe 89 aujourd’hui en France dont 8 en Normandie. L’objectif 

de ces campus est de faciliter l’accès aux études supérieures dans les territoires éloignés des centres 

universitaires par la formation à distance.

Numérique

apprenant, avec la proximité du pôle 

formation de l’IUMM (Union des In-

dustries et Métiers de la Métallurgie), de 

l’IFSI (Institut de Formation des Soins 

Infirmiers), du lycée Mermoz et du GRE-

TA Sud Normandie.

Il a une capacité d’accueil de 18 étudiants 

et 32 à terme, avec mise à disposition 

en plus d’un espace de travail, de tout le 

matériel informatique nécessaire pour 

suivre sa formation à distance : ordina-

teur, casque, imprimante…

Les étudiants bénéficieront également 

d’un accompagnement par une tutrice 

Tous les niveaux de diplômes sont au-

jourd’hui accessibles à distance, du BTS 

au Master en passant par des DAEU ou 

des formations diplômantes plus courtes 

comme les MOOC ou des modules de 

formations professionnelles. Ces forma-

tions à distance sont proposées par un 

grand nombre d’universités ou écoles 

françaises comme AgroSupDijon, Pa-

ris Sorbonne, l’université de Caen ou 

d’Aix-Marseille par exemple, mais aus-

si par des organismes publics (CNED, 

CNAM, …) et privés.

Ces formations sont conçues et adaptées 

4 septembre : 

La Fête des Sports et des asso-
ciations et Festivire

Le samedi 4 septembre marque la reprise 

sportive, associative et musicale. D’abord, 

vous pourrez vous rendre au stade de 

l'Orient où toutes les associations et les 

clubs sportifs de la ville seront présents 

et proposeront activités et informations 

pour lancer la rentrée. Ce sera l’occasion 

de (re)découvrir les activités qui seront 

proposées à toutes et tous durant l’année. 

Plus de quarante associations et clubs se-

ront représentés. 

Vous pourrez ensuite vous préparer pour 

une soirée mémorable, avec le retour de 

Festivire. Et notamment, profiter de la 

grande roue, présente place Nationale. 

Le festival revient pour une sixième édi-

tion sous le signe des années 90. Francky 

Vincent, Indra et de nombreux autres 

artistes viendront animer la place du 

château à 20h30. Le concert, gratuit, sera 

précédé d’un pique-nique géant. Le pass 

sanitaire sera contrôlé.

18 septembre : 

Journées du patrimoine  
à la Médiathèque

La Médiathèque de Vire Normandie par-

ticipe à la nouvelle édition des Journées 

du Patrimoine. Vous pourrez bénéficier 

d’un temps de lecture et de découvertes 

d'albums, contes et comptines, à 16h.
Article en réalité augmentée
Scannez > Découvrez
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Alerte SMS

Pratique
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Vous identifiez
ce pictogramme,
vous lancez ARGOplay

Vous scannez l’article ou l’image
et vous obtenez le média enrichi.
Simple, rapide et tellement efficace !

COMMENT ÇA MARCHE ?

Depuis fin 2020, un dispositif d’envoi de 
SMS type « ALERTE » à la population, en 
cas de nécessité ou d’urgence a été émis en 
place et déjà utilisé 4 fois.

Pour recevoir les alertes SMS, les habitant.
es sont invité.es à s’inscrire gratuitement 
en ligne. 

Toutes les données sont conservées en 
accord avec la réglementation RGPD et 
la CNIL, dans un fichier réservé au seul 
usage de la commune de Vire Normandie 
pour cette application. 

Cet outil est particulièrement efficace 
notamment en cas d’alerte sanitaire, mé-
téorologique, de pollution, d’accident ou 
de travaux. Il permet de notifier en temps 
réel les usagers de tout incident ou toute 
urgence.

Vous n’êtes pas encore inscrit.e  
sur la liste ? Rendez-vous sur  

www.virenormandie.fr/sms/  
pour effectuer la démarche.

3

Vos enfants vont adorer  
les Temps d’Activités Périscolaires

Ces journées spécialement dédiées à des 

activités périscolaires s’inscrivent dans 

une démarche éducative cohérente. Pra-

tiques culturelles, sportives, artistiques 

et loisirs éducatifs permettront aux 1200 

enfants du territoire de découvrir l’en-

semble des structures et activités associa-

tives et municipales qui les entourent. 

Les actions menées pendant les TAP 

s’articulent autour de 3 grands axes :  

l’éducation à la santé et à l’environne-

ment ; l’accès à la culture pour toutes et 

tous et enfin, le « vivre ensemble », pour 

développer la connaissance et le respect 

des autres, l’apprentissage des règles de 

vies et règles du jeu, et le renforcement 

des liens intergénérationnels.

Ces TAP sont organisés en parcours, 

désignés « parcours culturels ». Chaque 

année, les programmes seront élabo-

rés à travers les thématiques suivantes : 

spectacle vivant, musique, arts visuels, 

livre et littérature, patrimoine et histoire, 

sciences techniques et environnement, 

société et citoyenneté, sport - santé.

Un nombre variable d’interventions, 

dans ou à l’extérieur des sites d’accueil, 

répartis tout au long de l’année scolaire 

auront lieu. Elles seront proposés par les 

associations et partenaires, aux différents 

groupes d’enfants et/ou aux différents 

groupes scolaires, selon leurs moyens, 

leurs envies ou leur actualité du moment.

Vincent Simon, Directeur Éducation à 

Les enfants des établissements scolaires de Vire Normandie, de la petite section au CM2, 

pourront de nouveau profiter, gratuitement, des Temps d’Activités Périscolaires (TAP)  

à la rentrée 2021. Un après-midi fixé à l’avance dans le calendrier  

des divers groupes scolaires y sera dédié.

Vie municipale

Le campus connecté de l’intercom de la Vire au Noireau

Vire Normandie : « Les parcours pour-

ront s’étaler sur une durée plus ou moins 

courte. Le but n’est pas de formaliser un 

rendez-vous périodique et défini par les 

partenaires. Certains parcours dureront 3 

semaines, d’autres 7 semaines. Nous sou-

haitons une richesse de thématiques, pos-

sible uniquement par une organisation 

flexible. »

présente au quotidien pour les aider 

dans leurs démarches administratives, 

dans leur organisation et méthodolo-

gie de travail. En s’inscrivant au campus 

connecté, l’étudiant s’engage en retour 

à une présence de 12h minimum par 

semaine, selon un emploi du temps dé-

fini selon ses préférences et contraintes. 

En venant étudier au campus connecté, 

les étudiants sont intégrés à un groupe 

qui favorise une dynamique de tra-

vail et la motivation en limitant ainsi le 

risque d’abandon. Chaque promotion 

sera constituée de profils très variés qui 

contribuera à la richesse des échanges 

entre les inscrits qui seront favorisés 

lors d’ateliers collectifs et thématiques 

(café-débat, préparation d’entretien…).

Proposer cet espace de travail et d’étude 

donne une alternative à ceux et celles 

qui se projettent difficilement dans un 

parcours d’études supérieures à cause de 

barrières financières, familiales, géogra-

phiques, culturelles… et qui craignent 

l’isolement lié à la formation à distance. 

Au sein du campus connecté, on peut 

préparer son diplôme à distance tout en 

étant intégré à un groupe et en bénéfi-

ciant d’un soutien de proximité grâce à 

la tutrice.

Le campus est ouvert à toutes et tous ! 

Des néo-bacheliers débutant leurs par-

cours dans le supérieur, à ceux qui se réo-

rientent, qui veulent évoluer profession-

nellement ou se reconvertir.

N’hésitez pas à vous renseigner auprès 

de Margot Segouin, tutrice du campus 

connecté.

Contact : 06 75 69 44 63 
campus-connecte@vireaunoireau.fr



L’exposition « Chevaux en Normandie » de Christian Malon, 

à la Médiathèque de Vire Normandie et à l’hippodrome,  

du 5 au 30 octobre
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Les Équidays reviennent à Vire

Le village 

Le village itinérant fera escale à Vire le 25 

octobre, sur la Place du Château, et sera 

le lieu où se tiendront de nombreuses 

animations équestres, de 14h à 17h30. 

Elles auront lieu dans des espaces dédiés 

et seront accessibles gratuitement, pour 

tout le monde. Il y aura tout d’abord 

une multitude d’animations consacrées 

au cheval : initiations, démonstrations, 

balades en calèche, spectacles. Les cu-

rieux et curieuses pourront découvrir ce 

qui fait le sel des professions du secteur, 

comme celles de maréchal-ferrant ou 

d’ostéopathe équin. Un espace sera égale-

ment aménagé pour accueillir les enfants 

et leur proposer plusieurs jeux comme 

une course d’obstacles ou une course de 

chevaux gonflables.

La parade

Pour clôturer la journée d’activités dans 

le village, le voltigeur confirmé Laurent 

Douziech mènera une troupe de cas-

cadeurs à cheval. La parade prendra la 

direction des rues de la ville. Étendue 

sur une soixantaine de mètres, trente 

La nouvelle édition des Équidays se tiendra cet automne, du samedi 23 au 28 octobre, pendant les vacances de la Toussaint.  

Il y aura le village, qui fera escale à Vire le 25 octobre et offrira toute une variété de manifestations destinées à tous les publics. 

Mais d’autres animations seront également disponibles sur toute la durée des Équidays.

Évènements

Focus sur…

Les Équidays seront l’occasion de dé-

couvrir le travail de Christian Malon 

autour du cheval de trait. Ou plutôt de 

le redécouvrir. Accompagnée de textes 

du géographe Arnaud Frémont, elle se 

concentre sur le cheval de trait, dans son 

usage moderne, comme par exemple ce 

que la ville de Vire fait avec la collecte des 

déchets verts de tonte. Les attelages de 

cobs et de percherons se succèdent, que 

ce soit pour le tri sélectif à Trouville-sur-

Mer, pour le ramassage scolaire à Chaise-

Dieu-du-Theil, ou encore pour le labour 

artistes : équestres, échassiers, jongleurs 

et danseurs déploieront tous leurs ta-

lents pour vous offrir un spectacle plein 

d’acrobaties et d’effets pyrotechniques.

Les animations

Pour en savoir plus sur ce que vous ré-

servent les Équidays, vous pourrez vous 

rendre sur le marché de Vire, le 1er oc-

tobre. Ce jour-là, le marché recevra la 

visite du van Équidays, qui présentera le 

programme des animations. Vous pour-

rez même participer à des jeux et ga-

gner des lots, sans oublier de profiter du 

photomaton qui vous permettra d’im-

mortaliser votre visite. Le 24 octobre, la 

veille de l’arrivée du village à Vire, l’hip-

podrome accueillera des courses de trot 

entre 11h et 17h, accessibles gratuite-

ment. Une visite de l’hippodrome et du 

centre d’entraînement se tiendra à 11h, 

sur inscription. Mais dès le 5 octobre à 

la Médiathèque de Vire Normandie, les 

amateurs et amatrices de photographies 

pourront visiter l’exposition de Christian 

Malon, où 30 photographies mettent en 

avant les chevaux de trait.

equidays.fr
 @EquidaysCalvados 
#EquidaysCalvados

à Sainte-Opportune, dans l’Orne. Pour 

cette dernière photographie, l’artiste a 

même pu avoir au travail l’un de ses an-

ciens élèves au lycée agricole, depuis de-

venu champion de France de labour. « Ce 

sont autant d’évocations d’utilisations du 

cheval pour le travail agricole de nos jours, 

en liaison avec ce qui a pu être sa fonction à 

l’époque », explique le photographe.

Pour qui connaît le reste du travail de 

Christian Malon, le voir s’intéresser au 

cheval de trait n’est que logique. Cela fait 

une cinquantaine d’années maintenant 

qu’il travaille sur le sujet du monde ru-

ral : « Cette longévité m’a permis d’obser-

ver les permanences, les ruptures, et l’effa-

cement progressif du monde rural depuis 

la Seconde Guerre mondiale. Une période 

qui a été marquée par le passage de la 

traction animale à la traction mécanique. 

Pour l’agriculture normande, ça a été une 

grande rupture, de se séparer des chevaux 

de trait et acheter les tracteurs Massey 

Ferguson, venus d’Amérique avec le plan 

Marshall ». C’est ainsi que l’idée de l’ex-

position « Chevaux en Normandie » lui 

vient en 2014. À l’occasion du Mondial 

du Cheval, le Conseil Général de l’Orne 

lui donnera l’opportunité de réaliser son 

idée.

Les Équidays semblaient donc la parfaite 

occasion de ressortir cette exposition, 

avec la Médiathèque de Vire Normandie. 

Une intervention de Christian Malon est 

même prévue auprès du public de l’expo-

sition, le 20 octobre. Et pour les amateurs 

et amatrices de son travail, il y aura aussi 

l’exposition « Deux pieds, quatre sabots », 

à l’hippodrome. Toujours pendant les 

Équidays, l’exposition traitera également 

du cheval de trait, avec cette fois-ci toute 

la grandeur que peut proposer le lieu, à 

l’aide de grands panneaux et de grandes 

bâches. De quoi se plonger avec encore 

plus de détails dans le travail de Christian 

Malon, qui a déjà la suite en tête : « J’ai 

beaucoup de projets à venir, parmi lesquels 

un livre sur Vire Normandie, sa campagne 

et sa culture, dont la parution devrait être 

prévue pour l’automne 2022. Je travaille 

aussi sur un livre nommé « Normands, co-

mices, foires, fêtes, marchés… », qui se veut 

être la suite d’un de mes précédents livres, 

où je traitais déjà de ces sujets. L’idée est 

donc d’étudier la façon dont ces manifesta-

tions agricoles ont évolué en 20 ans. »

Du 5 au 30 octobre, à la Médiathèque 
de Vire Normandie, 16 rue Chênedollé

Renseignements : 02 31 66 27 10  
Entrée libre

Article en réalité augmentée
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Ces commerces qui reviennent à Vire

Pour installer leur horlogerie, les associés 

de l’atelier Kairos se sont logiquement 

orientés à proximité de la Porte Horloge. 

Un nouvel emplacement était en effet es-

sentiel : « À la base, on était installés à Vil-

lers-Bocage, mais il nous fallait plus de place, 

notre local était vraiment tout petit. C’était 

aussi l’occasion pour nous d’être dans une 

ville de plus grande taille, et plus agréable 

à vivre », explique Alexandre Moisan, 

l’un des propriétaires. Après des études à 

Rennes, ce jeune horloger passionné est 

parti travailler à Besançon : « Là-bas, il 

est plutôt commun de croiser et côtoyer des 

horlogers. J’ai eu l’occasion de m’installer 

ici avec un associé, ce qui m’a permis, avec 

ma compagne, de nous rapprocher de la 

Bretagne, qui est notre terre natale. C’était 

également l’opportunité de créer ma propre 

entreprise. C’est donc ainsi qu’on se re-

trouve aujourd’hui à Vire Normandie. » À 

l’atelier Kairos, on répare principalement 

des montres, tout en s’ouvrant petit à pe-

tit à la vente de pièces détachées : « Pour 

l’instant, on essaye de voir ce que donnent 

ces petites ventes occasionnelles auprès du 

public, à voir si on nous en réclame plus. On 

pourra peut-être proposer à la vente plu-

sieurs autres produits à l’occasion. »

Après plusieurs années d’expérience en 

tant que professeure de yoga en Bretagne, 

Hélène Ferry s’est installée à Vire il y a deux 

ans. C’était donc assez logique qu’elle y 

poursuive cet enseignement du yoga, dans 

sa déclinaison dite « hatha », c’est-à-dire 

la technique qui se concentre sur la respi-

ration et les postures. Ce sont donc des le-

çons accessibles à tous, dont trois séances 

se sont tenues fin juin, à la salle des fêtes 

de Vaudry. « J’avais volontairement limité 

le nombre de participants à une quinzaine, 

pour avoir une configuration plus intimiste, 

plus agréable. De fait, il y a eu un peu plus 

Alors que le pays a entièrement rouvert ses commerces, ce sont de nouveaux établissements 

qui ont fait le choix de s’installer dans la ville. Nouvelles arrivées comme Virois.e.s de 

toujours, plusieurs de ces commerçant.e.s nous racontent ce qui les a poussé à venir s’installer 

sur le territoire et ce qui vous est désormais proposé dans leurs boutiques en cette rentrée.

Économie locale

En selle vers  
l’emploi !

À l’origine de ce projet se trouve la pre-
mière flotte de vélos à assistance électrique 
que la ville avait achetée, il y a quelques 
années. Des mal fonctions ont posé la 
question de la pérennité du dispositif. 
Alors, plutôt que se défaire de l’équipe-
ment, la commune, en partenariat avec le 
Centre socio-culturel Charles Lemaître, a 
préféré organiser la réparation des vélos 
qui peuvent l’être. Pour les vélos défini-
tivement hors-services, il y a toujours le 
besoin de récupérer les pièces afin de les 
utiliser sur d’autres deux-roues qui en au-
raient l’utilité. En participant à ce projet, 
les personnes en recherche d’emploi déve-
loppent de nombreuses compétences qui 
peuvent s’avérer des atouts précieux dans 
leur parcours de réinsertion. Il y a bien 
évidemment le côté manuel, qui est tra-
vaillé par cet apprentissage du démontage, 
de la réparation et du remontage du vélo. 
Des compétences qui peuvent devenir très 
utiles pour les corps de métiers issus de 
l’artisanat.

Mais ces ateliers permettent aussi de 
travailler l’autonomie et la confiance en 
soi. Ils sont l’occasion d’apprendre à croire 
en ses capacités et à trouver des solutions, 
d’abord pour réparer les vélos. Et pour 
l’appliquer à d’autres domaines, ensuite. 
À terme, il sera proposé aux volontaires 
d’intervenir face à un public, puisque ces 
ateliers ont aussi vocation à être mobiles, 
itinérants, et tenus dans différents quar-
tiers de la ville. 

En effet, les personnes ciblées par ce projet 
sont celles qui sont les plus isolées, les 
moins accompagnées. Elles sont suivies 
pour développer leur projet professionnel, 
et peuvent même se voir remettre un vélo 
pour faciliter les déplacements vers le lieu 
de travail ou de stage. Pôle Emploi et la 
Mission locale ont déjà pris l’habitude de 
proposer cette mission à plusieurs des per-
sonnes suivies par leurs services, mais ces 
ateliers sont ouverts à un public bien plus 
large : toutes celles et ceux qui peuvent 
avoir besoin de conseils pour orienter leur 
recherche professionnelle, d’acquérir des 
compétences techniques ou juste d’ap-
prendre à réparer son propre vélo. 

Vous pourrez retrouver les ateliers vé-
los solidaires au Centre Socio-Culturel 
Charles Lemaître chaque jeudi à compter 
du jeudi 10 septembre, de 14h à 17h, puis 
deux vendredis par mois, de 10h à 12h, au 
marché de Vire.

À partir de septembre, l’équipe du 

centre socio-culturel Charles-Lemaître 

se lance dans un projet original pour 

venir en aide aux personnes sans em-

ploi : des ateliers de réparation de vélo. 

Vous cherchez le lien ? En y regardant 

de plus près, il y en a plus entre la 

capacité de réparer des vélos et celle à 

trouver un emploi qu’il n’y paraît. 

Économie locale

de monde, et ça a été très bien reçu », ex-

plique la professeure. L’accueil a été si 

positif que la mairie de Vaudry a conve-

nu de renouveler l’expérience, dès cette 

rentrée de septembre. À compter du 14, 

tous les mardis soirs, la salle des fêtes de 

Vaudry accueillera de nouvelles séances. 

Six sessions supplémentaires se tiendront 

de septembre à la Toussaint à la MJC, les 

vendredis soirs, au plus grand bonheur 

d’Hélène Ferry : « Le Maire m’a dit qu’il 

était très heureux d’accueillir une nouvelle 

activité dans la ville, sachant que les séances 

seront bien évidemment ouvertes à toutes 

les personnes intéressées dans toute la com-

mune nouvelle de Vire Normandie. »

C’est presque par hasard que Jennifer 

Nuyttens s’est retrouvée à ouvrir son lo-

veshop à Vire : « On hésitait entre Saint-

Lô et Granville, et en passant par hasard 

sur Vire, la ville nous a semblé très sympa-

thique, on s’est dit que s’installer ici serait 

une excellente idée. » Ouvert depuis juin 

au 12, rue Chênedollé, ‘Chuttt…’ affiche 

la couleur : devanture noire et rose, ac-

cès interdit au moins de 18 ans, vitrine 

teintées… Discrétion et sobriété sont les 

maîtres mots : « Ce n’est pas notre première 

boutique, on suit ici la même formule que 

celle qu’on suit d’habitude, en misant plus 

sur le côté coquin du loveshop. Ca veut dire 

plus de lingerie, de jeux coquins, de produits 

de massages, le tout en conservant un côté 

discret, privé : la vitrine est cachée, on ne 

voit pas qui est à l’intérieur. » Bien plus que 

des produits, Jennifer Nuyttens propose 

des conseils, précieux pour ce domaine 

encore très tabou. Et pourtant, la de-

mande est là : « On reçoit de plus en plus de 

monde, et ce qui revient à chaque fois chez 

les clients, c’est la satisfaction d’avoir enfin 

quelque chose pour les adultes à Vire », se 

réjouit la propriétaire.

Tout ancien chaudronnier qu’il est, Mic-

kaël Mondé-Dumontier a toujours aimé 

le dessin, depuis sa plus tendre enfance : 

« Cela fait une quinzaine d’années mainte-

nant que j’ai commencé à travailler le dessin 

sur la peau, et une chose en entraînant une 

autre, c’est devenu mon métier. » Son choix 

de s’installer à Vire, il a fondamentalement 

été motivé par des raisons de cœur : « Mon 

amie habite à 12 km d’ici, et en visitant j’ai 

trouvé le lieu très sympa. J’ai saisi l’oppor-

tunité, puisque ce qui se présentait à moi 

sur Caen ne correspondait pas à mon bud-

get et la concurrence y aurait été trop rude. » 

C’est ainsi que MD Tatoo a ouvert, en mai 

dernier, au 6 de la rue du Général-Leclerc. 

On y propose des tatouages, des piercings, 

de la vente d’accessoires, des t-shirts... 

« Concernant les motifs des tatouages, j’es-

saye de faire à peu près de tout, j’aime varier 

les plaisirs. C’est vrai que j’ai une préférence 

pour les motifs floraux et les écritures », ex-

plique Mickaël Mondé-Dumontier. 

En attendant un possible salon de maquil-

lage si les affaires marchent suffisamment, 

MD Tatoo est ouvert toute la journée du 

lundi au samedi de 9h à 19h.



Mettre en avant la diversité  
architecturale de la ville

Ensemble pour réduire nos déchets avec le SEROC !

Docteure en architecture et maîtresse 
de conférence à l’ENSA Normandie, 
Camille Bidaud a encadré la création 
de cette plateforme numérique colla-
borative, consacrée à l’architecture et 
au patrimoine de la commune de Vire 
Normandie, notamment depuis la Re-
construction. Elle se confie sur la mise en 
place et la réalisation du projet.

« Comment ce projet a-t-il vu le jour ?

Dans le cadre du laboratoire de re-
cherches de l’École Nationale d’Archi-
tecture de Rouen, où je suis maîtresse de 
conférences, nous nous sommes lancés 

Dans son combat quotidien pour la ré-
duction des déchets et dans le cadre de 
la Semaine du Développement Durable, 
le Syndicat Mixte de Traitement et de 
Valorisation des déchets ménagers de la 
Région Ouest Calvados (SEROC) se lan-
cera, du 18 septembre au 9 octobre, dans 
une tournée dans tout l’ouest du dépar-
tement. De passage à Vire du 5 au 9 oc-
tobre, le SEROC proposera de nombreux 
ateliers et plusieurs conférences visant à 
apprendre des solutions simples et pra-
tiques, accessibles à tous et toutes.  Tout 

dans un projet de recherche, avec l’aide 
du ministère de la Culture, sur l’archi-
tecture du 20e siècle comme matière à 
projets durables pour le 21e. Notre travail 
porte sur l’actualité et l’avenir des villes 
moyennes de Normandie, en particu-
lier celles de la Reconstruction, parmi 
lesquelles se trouve Vire. Concrètement, 
nous nous demandons comment le patri-
moine issu de la Reconstruction est per-
çu et qu’est-ce qu’il apporte dans l’évolu-
tion des villes aujourd’hui. Dans le cadre 
de cette recherche, nous avions prévu de 
développer un prototype de plateforme 
numérique, qui nous permettrait d’aller 
à la rencontre des habitants et avoir leur 
perception des bâtiments issus de la Re-
construction. C’est ce qui nous a mené à 
créer ce site, qui a pris une ampleur assez 
importante. 

Comment avez-vous fait pour obtenir 
les informations propres à la commune 
de Vire ?

Pour nous accompagner dans ce projet, 
nous avions contacté Judith Wach, di-
rectrice de l’Action Cœur de Ville pour 
la commune. Elle s’est montrée très in-
téressée par ce sujet. Elle nous a notam-
ment permis d’être en lien avec tous 
les acteurs locaux, les élues et élus. Son 
apport a été déterminant. À la base, on 

Dévoilée le 29 juin, Ma Ville, Mon Patrimoine est la nouvelle plateforme participative de Vire 

Normandie. Un support inédit, mis en place par la ville, en partenariat avec l’École Nationale 

d’Architecture de Rouen, afin de répondre à un projet de recherche du Ministère de la Culture.

Un micro-ondes hors-service ? Un pull déchiré ? Un reste de votre déjeuner de la veille ?   

Si votre premier réflexe est d’envoyer cela à la poubelle, alors vous pourriez apprendre beaucoup 

d’astuces pratiques en assistant aux ateliers et conférences du SEROC, qui se tiendront  

du 5 au 9 octobre à la salle des fêtes de Coulonces.

3 questions à…

Environnement

envisageait un petit prototype avec l’es-
poir que cela intéresse les élus et la mai-
rie, jusqu’à ce qu’ils le reprennent à leur 
compte, dans un avenir plus lointain. 
Mais dès la première version, le site a tout 
de suite convaincu. Le service patrimoine 
et leurs élus référents, nous ont proposé 
de se l’approprier directement et d’y ap-
porter leur propre contribution, notam-
ment grâce au service informatique. Les 
élus nous ont aidé à réfléchir au ton du 
site, à son logo, mais surtout à rendre le 
tout parlant pour le public, en gardant 
une identité visuelle pérenne pour poser 
des repères qui rendront le site familier.

Quel est l’objectif poursuivi par cette 
plateforme ?

Selon nous, dès le départ, le questionnaire 
était l’enjeu majeur. Comment les habi-
tants et habitantes comprennent-ils leur 
ville ? Que voient-ils quand ils voient leur 
ville ? Sont-ils au courant de ce que fait la 
ville pour s’améliorer ? Est-ce qu’ils l’ap-
précient ? Toutes ces questions peuvent 
obtenir des réponses avec leurs contribu-
tions aux questionnaires qui sont dispo-
nibles sur le site. Il y a aussi une partie 
« Histoire », qui permet d’en savoir plus 
sur les enjeux qui ont orienté les travaux 
architecturaux de la Reconstruction. 
À côté de tout cela, il y a aussi la carte 

participative, sur laquelle tout le monde 
peut ajouter ses propres points d’intérêt. 
Il peut s’agir de grands ensembles, qui 
montrent la cohérence de la ville, comme 
de petits détails amusants et surprenants, 
tels des portes ou des balcons qui at-
tirent l’œil… Nous avons mis beaucoup 
de photos qui étaient déjà disponibles, et 
nous invitons toutes celles et tous ceux 
qui le souhaiteraient à contribuer à la 
carte, en partageant photos et souvenirs 
qui leur tiennent à cœur. 

Tout sera bon pour l’alimenter, elle, qui 
a vocation à répertorier toutes les beau-
tés qui font la ville de Vire Normandie 
et de l’ensemble de ses communes délé-
guées. C’est une source précieuse d’in-
formations pour la mairie, qui a besoin 
de savoir ce qui intéresse ou n’intéresse 
pas les gens. C’est aussi une façon pour 
les habitants de réaliser la diversité de la 
ville : il y a quelque chose de très intéres-
sant à se rendre compte qu’on passe tous 
les jours, sans en avoir conscience, devant 
une petite porte qui est très jolie, et dont 
le souvenir mérite d’être préservé.

Depuis juin 2021, vous pouvez consulter 
le résultat des travaux de Camille Bidaud 
et de la ville, en vous rendant sur maville-
monpatrimoine.virenormandie.fr.
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cela dans un but : permettre à chacun 
d’acheter et de jeter moins, en apprenant 
à réparer ce qui est cassé et à fabriquer 
soi-même ce qui ne semblait pouvoir être 
qu’acheté, comme les produits d’entre-
tien par exemple. 

Les ateliers couvriront des sujets divers, 
telles les bases de la couture, la cuisine 
anti-gaspi ou encore les méthodes pour 
réparer ses objets électriques. Il sera éga-
lement possible d’apprendre à rénover 
ses meubles, ainsi qu’à fabriquer produits 
ménagers et cosmétiques. Plusieurs cré-

neaux seront mis à disposition, jusqu’à 
quatre par jour : ils seront répartis de 
17h à 20h le mardi 5 et le vendredi 8 et 
de 10h à 18h le mercredi 6 et le same-
di 9. Chaque atelier accueillera de 6 à 8 
personnes. Le jeudi 7 octobre, à partir de 
20h, se tiendra une grande conférence 
participative, sous la forme d’un café dé-
bat. Il y sera question de toutes les solu-
tions simples et accessibles pour réduire, 
au sens large, sa production de déchets au 
quotidien. Autant de solutions qui vous 
permettront de faire du bien, à la fois à 
votre portefeuille et à la planète.

Article en réalité augmentée
Scannez > Découvrez



Cindy Baudron et Denis Datin,  
le 29/07/2021.

Lors du conseil municipal du 8 février der-
nier, la majorité municipale actait brutale-
ment la fermeture de l'école maternelle de 
Neuville, permettant ainsi de maintenir de 
façon artificielle le site de Saint Exupéry (rap-
pelons que l'école de Neuville comptait 47 
maternelles contre 27 à Saint Exupéry). Cette 
décision, devait, dixit le maire, « conforter le 
site de Malraux ». À l'heure où nous écrivons, 
ce n'est pas ce qui semble se dessiner avec la 
fermeture de classe annoncée début juillet 
et le transfert d'un professeur sur le site de 
Castel, faisant suite à la diminution brutale 
des effectifs scolaires sur le nouveau groupe 
scolaire Malraux / Saint-Exupéry, dommage 
collatéral de la fusion.

Bien sûr, le groupe Castel-TAR récupère 
une classe, mais c'est tout un quartier qui 
se trouve à nouveau durement pénalisé. Ces 
conséquences auraient pourtant pu et dû être 
anticipées en amont. Encore une fois, la res-
tructuration de la carte scolaire aurait mérité 
une réflexion globale à l'échelle de l'ensemble 
du territoire pour apporter des réponses per-
tinentes et adaptées aux réalités des quartiers 
et communes.

Des conséquences humaines, mais aussi fi-
nancières. En effet, en parallèle, le conseil mu-
nicipal délibérait le 28 juin sur des demandes 
de subventions concernant une première 
tranche de travaux pour l'école Malraux...  
à hauteur de 80 000 €, et ce n'est qu'un début.

Et on ne parle bien sûr pas du coût lié à la na-
vette entre les deux sites scolaires et des aména-
gements à prévoir sur le site de Saint-Exupéry.

Pascal Martin et les élus de la liste Vire 
Normandie ensemble, c’est mieux 

La très faible participation enregistrée aux 
récentes élections devrait inciter les élus à 
exercer leurs responsabilités avec à l’esprit 
leur très faible représentativité. Le maire de 
Vire Normandie n’incarne qu’un électeur sur 
cinq et les résultats des récentes cantonales 
montrent que la participation et la confiance 
des Virois se sont encore dégradées. 

La démocratie participative est plus que ja-
mais nécessaire. Or les conseils communaux, 
les commissions consultatives se caractérisent 
par l’entre-soi, la cooptation. Les conseils de 
quartiers, aussi imparfaits qu’ils aient été, 
ont disparu du paysage virois. Le pouvoir est 
exercé par quelques élus seulement. Ce qui 
éloigne les décideurs des attentes réelles de la 
population.  

Ainsi voyons-nous se multiplier les incom-
préhensions et protestations côté population, 
les mouvements de menton et déclarations 
autoritaires côté mairie. 

La fermeture de l’école de Neuville fut la pre-
mière illustration de cette rupture. La déci-
sion, prise sans véritable réflexion et sans 
concertation, reste incomprise. Les enfants 
de maternelle scolarisés à Neuville iront à 
Saint-Exupéry (Martilly) à la rentrée puis 
retourneront au Val-de-Vire (école André 
Malraux) pour les activités périscolaires. Ce 
qui entraîne des temps de transport, de la 
fatigue et, accessoirement, des travaux spé-
cifiques à l’école Malraux. Et, conséquence 
du déclin démographique nié par les élus en 
place ou des mesures prises par les parents, ce 
regroupement scolaire perd un poste d’ensei-
gnement à la rentrée ! Beau résultat. 

En matière environnementale aussi, « la 
politique des petits pas » n'est plus envisa-
geable face à l'urgence climatique. La com-
pétence mobilités est devenue compétence 
intercommunale depuis le 1er juillet dernier, 
l'occasion pour nous de revenir sur les en-
jeux des mobilités actives sur le territoire de 
Vire Normandie, les transports constituant 
le 1er secteur émetteur de gaz à effet de serre. 
Non, faire du vélo à Vire Normandie ne re-
lève pas de l'utopie. L'élaboration d'un vaste 
plan cyclable (et pas seulement les itinéraires 
touristiques) ne doit pas retarder la mise en 
œuvre de certains aménagements : marquage 
au sol adapté, double sens cyclables, bornes 
de stationnement vélo devant les bâtiments 
publics, communication sur les zones de ren-
contre en centre ville.

En effet, à quoi bon étendre le parc de vélos 
électriques, si les infrastructures ne sont pas 
adaptées à la pratique du vélo ?

Quant aux remarques récurrentes de la ma-
jorité sur ce qui est ou non le lieu du débat, 
pour justifier ses fins de non recevoir face 
aux interventions et questions des minorités, 
nous pensons que l'échange, la transmission 
d'informations doit pouvoir se faire dans 
n'importe quelle instance, dès lors qu'elle a 
en charge la compétence considérée et sur-
tout quand cette instance est délibérative. 
Remarquons tout de même que la superposi-
tion des échelons, les transferts consécutifs de 
compétences et surtout le cumul des mandats 
et fonctions de certains élus ne simplifient 
guère les choses… L'ubiquité montre une fois 
de plus ses limites.

L’équipe municipale, faute d’un projet poli-
tique à long terme, répond aux appels à pro-
jet ou, c’est le cas ici, à « manifestation d’in-
térêt ». 

L’implantation d’un village mobile pour ac-
cueillir des personnes en grande fragilité so-
ciale sur le site du Bourg-Lopin est un autre 
exemple de ces décisions sorties du chapeau 
sans réelle information et concertation préa-
lable.  Ce dossier de village mobile a été pré-
senté au CCAS et en commission, assure le 
maire. Cela suffit-il en ces périodes de pan-
démie quand, de plus, les dites réunions se 
déroulent à des horaires inappropriés ? 

Mais c’est l’information aux habitants du 
quartier et aux riverains du site retenu qui 
a fait défaut. Ils ont dû (se) manifester pour 
obtenir une présentation et des explications 
(confuses). Dans un mode de fonctionne-
ment démocratique normal, ce projet qui im-
pactera très directement la vie des habitants 
du quartier leur aurait été préalablement 
présenté. 

À Vire toujours, la réalisation de travaux de 
rénovation et d’enfouissement de réseaux a 
commencé rue Girard. En réunion de com-
mission nos représentants ont découvert un 
projet « tout ficelé ». La circulation se fera en 
sens unique, des aménagements spécifiques 
seront réalisés pour réduire la vitesse, des 
places de stationnement seront supprimées. 
Pourquoi pas, si les conditions de circulation, 
la sécurité, le confort de vie des habitants 
sont préservé ou renforcé. Mais les habitants 
concernés ont-ils été informés ou consultés ? 
Ce n’était pas prévu avant l’engagement des 
travaux. Espérons que nos demandes auront 
été entendues et prises en considération. 
Aménager et construire Vire Normandie en-
semble, ce serait tellement mieux… 

Espace d’expression des oppositions municipales
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Les sorties marche nordique  
reviennent à Vire Normandie

À l’origine une technique d’entraîne-
ment sans neige pour les skieurs de fond 
finlandais, la pratique de la marche nor-
dique s’est répandue dans toute l’Europe. 
Elle consiste en une marche accompa-
gnée de bâtons dans chaque main, visant 
à accentuer le mouvement de balancier 
naturel des bras, pour pouvoir se dépla-
cer plus rapidement. C’est un sport facile 
d’accès, qui peut être pratiqué par tout le 
monde, peu importe l’âge ou la condi-
tion physique : même en convalescence, 
il est possible d’y trouver du positif.

En effet, la marche nordique a beaucoup 
de vertus : elle permet de renforcer ses 

fonctions respiratoires, cardiaques et 
aussi musculaires. Plutôt logique, quand 
on sait que 80 % des muscles du corps 
sont sollicités par ce sport. Ainsi, la pra-
tique fait dépenser deux fois plus de calo-
ries que la marche standard ou le footing, 
alors même qu’une séance de footing 
applique 30 % de pression de plus sur 
les genoux et le dos. Il faut ajouter à la 
liste une perte de poids facilitée et même 
certains bénéfices pour les capacités cé-
rébrales, grâce à une meilleure irrigation 
du cerveau.

En ce qui concerne les séances organisées 
à Vire, il y a une marche à suivre, bien 

Loisirs

définie : les participant.e.s et le service 
organisateur conviennent d’un lieu de 
rendez-vous, puis tout le monde s’y re-
trouve au moment prévu. Commence 
alors l’échauffement, d’une durée de dix 
minutes, à base d’exercices musculaires 
et articulaires. Ils sont nécessairement 
faits avec les bâtons de marche nordique, 
que la mairie peut prêter au besoin, car 
ils sont essentiels pour profiter de tous 
les bienfaits de ce sport. Il y a ensuite 
un cours sur les bases de la marche nor-
dique, avant de s’élancer dans la randon-
née proprement dite. Le lac de la Dathée, 
les sentiers de Coulonces ou encore Vire, 
de nombreux parcours sillonnent le terri-
toire. Dix minutes d’étirements viennent 
conclure chaque séance.

Des séances qui rencontrent un franc 
succès : avec en moyenne 200 inscrip-
tions annuelles, les sorties attirent entre 

vingt et trente personnes. Les chiffres 
grimpaient même au-delà de 50 avant la 
crise sanitaire. Ce qui plaît ? C’est avant 
tout le côté bénéfique pour la santé, sans 
pour autant être aussi physique qu’un 
jogging. Cette impression est d’autant 
plus forte qu’elle est corroborée par la 
très bonne presse qu’elle a auprès des 
médecins. Alors, que vous souhaitiez 
vous remettre au sport, vous maintenir 
en forme, ou tout simplement rencontrer 
de nouvelles têtes, la marche nordique est 
l’activité qu’il vous faut !

Après un dernier tour au début des vacances scolaires, les 

sorties marche nordique reviennent pour la rentrée. L’occasion 

de vous faire découvrir plus en détail le déroulement de ces 

séances sportives et tout le bien qu’elles peuvent vous apporter.

Réflexion, concertation et participation Vire Normandie écologique et solidaire 

Article en réalité augmentée
Scannez > Découvrez
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Communes déléguées

TRUTTEMER-LE-GRAND 
En route pour les jeux 
olympiques de 2036 !
Et oui, à Truttemer-le-Grand, on a des 
ambitions. Compétition d’athlétisme 
pour les maternelles au stade « Pierre 
Compte », de quoi en impressionner 
plus d’uns.

Quelle joie de retrouver amis, collègues, 
concitoyens mais également gens de tous 
horizons autour d’un spectacle de rue 
proposé par les Virevoltés.

Le temps est de la partie, les sourires 
dans les yeux et les rires résonnent dans 
le « Bourg »… Enfin, la vie reprend à 
Truttemer-le-Grand !

VIRE 
Zoom sur… Les bébés lecteurs.

L’animation Bébés à la Médiathèque 
reprend ! Elle a lieu chaque samedi à 
11h dans le jardin de la Médiathèque 
de Vire Normandie. Cette animation 
propose un temps d’échange autour 
d’histoires, chansons et comptines. Elle 
s’adresse aux enfants de 0 à 3 ans et à 
leurs parents.

Places limitées. Pour participer, merci de 
vous inscrire par téléphone (02 31 66 27 10) 
ou à l’accueil de la Médiathèque.

VAUDRY
Les jardins vaudriciens honorés.

La commune déléguée de Vaudry vient 
d’organiser son concours des maisons 
fleuries et potagers d’été. Ce 20 juillet, 
le jury a visité les jardins des candidats 
amoureux des fleurs, mais aussi des 
passionnés de potagers et de légumes. 
M. le maire délégué ainsi que l’ensemble 
des élus vaudriciens tiennent à féliciter 
et remercier les participants pour 
leur contribution à l’embellissement 
du cadre de vie de notre commune 
et en particulier M. Guillouet et M. 
Chaventre, terminant 1ers de leur 
catégorie.

Jeux

Réponse 1 : 1. RÉPARER - 2. VENDRE - 3. DONNER - 4. POULES - 5. CUISINE - 6. TRIER - 7. COMPOSTER
Réponse 2 : (A > 3 > E) - (B > 1 > H) - (C > 2 > G) - (D > 4 > F)

SAINT-GERMAIN-DE-
TALLEVENDE 
Un repas à base de miel à 
Saint-Germain-de-Tallevende.
Le miel est un condiment excellent en 
cuisine, et c’est pour le faire découvrir aux 
enfants de Saint-Germain-de-Tallevende 
qu’un menu dégustation a été proposé 
à la cantine. Celui-ci a été concocté par 
Ghismonde, la responsable du restaurant 
scolaire de la commune.

Les 140 enfants ont pu déguster une 
chiffonnade de jambon fumé, du fromage 
de chèvre avec sa vinaigrette au miel et un 
rôti pomme noisette au miel et orange.

Ce miel est produit dans les ruches de 
Vire Normandie, depuis maintenant  
5 ans. La commune de Vire Normandie 
et ses communes déléguées s’investissent 
dans la protection de cette espèce animale. 
Un projet géré notamment par le service 
Espace verts de la municipalité, qui 
soumet régulièrement des propositions 
aux élu.es afin de faire découvrir les 
propriétés et les bienfaits du miel.

L'apiculteur de Vire Normandie Huet 
Daniel a accepté l’invitation à ce repas. 
Il a notamment présenté une ruche aux 
enfants du groupe scolaire.

COULONCES 
Coulonces dévoile sa carte. 

Après des mois d’élaboration, la carte 
touristique de Coulonces est installée 
rue du Presbytère. Si son objectif 
principal est d’indiquer les chemins de 
randonnées proposés sur la commune, 
une volonté toute particulière a été 
d’apporter des précisions historiques 
concernant certains monuments et 
lieux de la commune déléguée. Avec 
l’application d’Argo Play les aquarelles 
scannées renvoies à des vidéos 
explicatives.

Merci à l’ensemble des partenaires qui 
ont permis l’élaboration de cette carte 
dont l’Office du Tourisme du Pays de 
Vire, la commune de Vire Normandie, 
la commune déléguée de Coulonces, 
et aux habitant.e.s impliqué.e.s dans le 
projet, Sylvie Gelez, Thierry Huard, Guy 
Chevreau, Annick Anger. « La force de 
la collectivité a toujours été d’aménager 
les espaces publics dit « communs », avec 
la volonté d’entretenir la qualité de nos 
chemins. Dans cette continuité, notre 
bocage s’ouvre à toutes et tous. ».

Le Maire Délégué Gilles Maloisel 
et Nathalie Le Dreau, conseillère 
Municipale.

1   Avant de jeter un objet cassé, je vérifie si je ne peux pas le ......

2     Si je n’utilise plus un objet, je peux essayer de le ......,  
dans une brocante ou sur internet.

3   Mes vêtements sont trop petits. Je peux les ...... à mon petit cousin.

4   Elles mangent les restes alimentaires. J’adopte des ...... !

5   Pour éviter le gaspillage alimentaire, je ...... les restes !

6    Quand je jette un emballage, je n’oublie pas de le ...... dans la bonne poubelle, 
pour qu’il puisse être recyclé.

7    Je peux ...... Ainsi, les petits vers mangent mes épluchures  
de fruits et de légumes !
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1. Avant de jeter un objet cassé, je vérifie si je ne peux pas le ...
2. Si je n’utilise plus un objet, je peux essayer de le ..., dans une brocante 
ou sur internet.
3. Mes vêtements sont trop petits. Je peux les ... à mon petit cousin.
4. Elles mangent les restes alimentaires. J’adopte des ... !
5. Pour éviter le gaspillage alimentaire, je ... les restes !
6. Quand je jette un emballage, je n’oublie pas de le ... dans la bonne 
poubelle, pour qu’il puisse être recyclé.
7. Je peux .... Ainsi, les petits vers mangent mes épluchures de fruits et de 
légumes !
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Des nouvelles habitudes !
Eugénie a listé des bonnes résolutions 

pour réduire ses déchets. 

Complète ces mots croisés.

I

Moins d’emballages
Eugénie souhaite réduire ses emballages à usage 

unique. Elle y va étape par étape...

Relie chaque emballage à sa solution 
pour faire moins de déchets.

petites bouteilles

grande bouteille

Gourde

Gâteaux emballés
individuellement

Gâteaux en vrac
dans un sachet

Gâteaux 
faits maison

Jus en brique
individuelle

Jus dans une
grande brique

Oranges pressées

Céréales emballées
dans un format familial

Céréales achetées
en vrac

Céréales au format
individuel

Etape 1
Etape 3

Etape 2
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Des nouvelles habitudes !
Eugénie a listé des bonnes 
résolutions pour réduire ses déchets. 
Complète ces mots croisés.

Moins d’emballages
Eugénie souhaite réduire ses emballages à 
usage unique. Elle y va étape par étape... 

Relie chaque emballage à sa solution  
pour faire moins de déchets.
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   Des images à regarder 

 
Des histoires à écouter 

 
Des comptines à fredonner 

Pour les enfants  
de 0 à 3 ans 

 Tous les samedis 
 

 à 11h 
 

séance de 30 minutes environ 
 

(pas de séance pendant les vacances scolaires) 

©illustrations d’Emile Jadoul. Des livres plein la maison / Ecole des loisirs, 2007. 


